
L’information nous a été
confirmée ce dimanche par le
député FLN, Mohamed Chérif
Ould Hocine, qui précisera que
ce dossier est pris en charge à
la faveur de la dernière visite du
ministre de l’Agriculture et du
Développement rural,
Abdelwahab Nouri qui était très
sensible à ce point surtout en
constatant de visu le potentiel
agricole en général et céréalier
en particulier de la wilaya de
Bouira. Lors de cette visite, le
ministre avait inspecté les han-

gars de l’Eriad de Bouira qui
abritaient jusque-là le surplus
de production céréalière de la
wilaya, au profit de la CCLS
(Coopérative des céréales et
légumes secs) qui dépend de
l’OAIC. 

Sur place et après avoir été
informé que l’Eriad est sur le
point de récupérer ses biens
pour ses propres besoins, le
ministre a instruit ses services
pour relancer l’idée de
construction d’un complexe
céréalier d’El Esnam d’une

capacité de 100 000 tonnes,
surtout après avoir été informé
de la distraction des terres pour
ce projet qui traîne depuis
2007. 

D’après le député Ould
Hocine qui avait, de tout temps,
insisté sur la nécessité de doter
la wilaya de Bouira d’un tel
complexe de stockage très
bénéfique pour la wilaya mais
également pour les wilayas
limitrophes, le directeur chargé
des investissements à l’OAIC
est venu récemment à Bouira
où il a pu vérifier de visu la dis-
ponibilité de ce terrain d’assiet-
te qui est prêt à recevoir ce
genre d’infrastructures. Notre
interlocuteur rappelle que la
réalisation de ce complexe
entre dans le cadre de la straté-

gie de l’OAIC qui a décidé de
se redéployer sur le terrain afin
que la production nationale en
termes de céréales et de
légumes secs, soit prise en
charge et stockée dans des
conditions idéales. 

«Et puis, dira encore le
député FLN, il faut savoir que
Bouira est considérée comme
l’arrière port d’Alger et nous
devons à l’avenir éviter l’exploi-
tation par flux tendu, c’est-à-
dire pomper directement le blé
depuis les ports vers les unités
de transformation. Cela n’est
pas normal. Il faudrait faire en
sorte à ce que les céréales
soient d’abord stockées dans
ce genre de complexes avant
d’être acheminées vers les uni-
tés de transformation selon le

besoin et dans le cadre d’une
stratégie globale de la sécurité
alimentaire de l’Etat». 

«Toute cette politique qui
rentre dans le cadre de la sécu-
rité alimentaire pour laquelle se
déploie notre pays, se fera en
ayant des moyens de stockage
suffisants pour notre production
d’abord mais aussi, pour l’achat
du blé pendant les périodes de
basse tension, lorsque les prix
à l’échelle internationale sont
les plus bas», dira enfin le
député et ex-président de la
Chambre nationale d’agricultu-
re, Mohamed Chérif Ould
Hocine, qui rappelle que le DG
de l’OAIC est attendu dans les
prochains jours pour une visite
à Bouira. 

Y. Y.
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Le complexe céréalier de Bouira dont l’idée de
construction remonte à 2007, date où même la parcelle
de terre agricole du plateau d’El Esnam, à 10 kilo-
mètres au sud-est de Bouira, qui devait l’abriter et qui
s'étendait sur exactement 4,3 hectares, avait été dis-
traite, pourra enfin voir le jour. 

Le volet de l'hygiène et assainissement
public au niveau de la nouvelle ville Adda-
Benada a fait couler beaucoup d'encre et ne
manque pas de resurgir, assez souvent, au-
devant de l'actualité, provoquant souvent la
colère des habitants. 

«Aujourd'hui encore, la situation n'est pas reluisante.
C'est pire que toute autre dégradation de l'environne-
ment naguère vécue au niveau de cette nouvelle agglo-
mération», estiment des habitants. 

Ces derniers relèvent que «le risque d'une grave
dégradation de l'environnement est multiplié avec ces
centaines d'habitants qui ont récemment déménagé vers
leurs nouveaux quartiers à la nouvelle ville Adda-

Benada ex-Bermadia. Les résidants inquiets devant
l'amoncellement des déchets ménagers tout autour des
niches d'ordures, formant au fil des jours des montagnes
de sachets d'ordures, dénoncent ce laisser-aller et poin-
tent un doigt accusateur sur «l'incapacité de certaines
entreprises de nettoiement, qui ne disposent pas d'as-
sez de moyens pour accomplir comme il se doit leur mis-
sion, à l'exemple de l'absence parfois totale d’agents de
nettoiement, laissant les rues jonchées de détritus et
offrant un spectacle désolant». La crainte de propaga-
tion des maladies hante les esprits des habitants, qui
lancent un véritable cri de détresse aux autorités locales
«pour une prise en charge sérieuse de ce problème au
niveau de la nouvelle ville Adda-Benada». 

A. Rahmane

RELIZANE

Dégradation de l'environnement
à Bermadia

APRÈS PLUSIEURS ANNÉES DE BLOCAGE

Le complexe céréalier de Bouira enfin relancé

Dans le cadre de la solidarité avec
les personnes âgées et les démunis,
les enfants scouts de la section de
Scouts musulmans de Larbaâ, ratta-
chée administrativement à la commu-
ne de Sidi Safi, dans la daïra de Béni-
Saf, ont fait, samedi dernier, une peti-
te virée au siège des personnes
âgées implanté à la cité Moulay-

Mustapha, au chef-lieu de la wilaya où
ils ont rendu visite à cette frange de la
population, tout en leur faisant un don
de 60 colis d'effets vestimentaires.

Cette opération de don s'est effec-
tuée avec la collaboration de la mou-
hafadha de scouts de la wilaya de Aïn-
Témouchent. En effet, des dizaines
d'enfants scouts de ladite section y

ont, dans un signe de solidarité, parti-
cipé. 

Le chargé de la communication de
la mouhafadha, M. Otmani Houari,
dira dans ce sens : «Cette initiative de
bienfaisance porte le slogan "faites du
bien", s’inscrit dans le cadre du plan
d’action des scouts qui vise à consoli-
der le lien entre l’enfant et les per-

sonnes âgées par le biais de la com-
munication et de la solidarité.»

Pour sa part,le président de l’asso-
ciation des personnes âgées Dar El-
Ihcène, M. Belkhal Mimoun, a salué
ce geste de solidarité en direction des
personnes âgées  par une catégorie
de jeunes enfants scouts. 

S. B.

AÏN-TÉMOUCHENT

Les scouts en visite aux personnes âgées 

JIJEL

Le DOU démis
de ses fonctions 
Le directeur général de l’Office national  des

œuvres universitaires (Onou) a mis fin avant-hier aux
fonctions du directeur des œuvres universitaires de la
wilaya de Jijel, suite à un mouvement de protestation
concernant les résultats d’un concours de recrutement.

On apprend, par ailleurs, que le DG de l’Onou a pro-
cédé au remplacement de l’ex-directeur par Bendaïra
Brahim qui occupait le poste de chef de département
au sein de la Direction des œuvres universitaires 
d’El Khroub. 

Notons enfin que le directeur démis  de ses fonc-
tions a été installé il y a huit mois seulement. 

B. M.-C.


